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Abeilles et papillons 
Merveilles en extinction.     

Vendredi 17 juillet 2009 je courais le championnat de France. Depuis je coupe, au propre 
et au figuré : quatre heures par jour je nettoie des parcours de randonnées vtt qu'on organise le 
06 septembre (ça devrait être sympa!). En plein été de 10h à 14h, ça chauffe sous la cote…  

Ce matin mon nettoyage forestier (sans moteur, tout au sécateur, coupe-branches ou scie) 
m'amène en bordure d'une forêt où je note une densité incroyable de papillons. Sur 100m2 il 
doit y en avoir une centaine, comme un nuage, ça me remplit de joie.  

De retour chez moi je tombe sur un repartage télé qui présente une tentative de réintroduction 
de papillons dans Paris. Le reportage débute par le constat que les papillons, comme les abeilles, 
sont en train de disparaître à vitesse Grand V, surtout dans les villes. 
Comme les abeilles, les papillons et leurs chenilles ont besoin de plantes spécifiques pour vivre. 
Or ces plantes sont souvent mal vues par l'homme. Ce sont, par exemple, différentes espèces 
d'orties, de ronces ou "d'herbes folles". Effectivement c'est sur ce genre de plantes que j'en ai 
vu un grand nombre ce matin. Au contraire, sur les monocultures intensives de céréales on peut 
les chercher longtemps.  

Depuis cette année j'ai décidé de ne plus utiliser la tondeuse sur mes 600m2 de terrain. J'ai 
coupé de l'herbe au sécateur ou à la main, notamment pour un lapin qui engloutit cela avec 
bonheur ainsi que nos épluchures (et qui nous ressort un crottin qui va alimenter le pourrissoir). 
Pas de tondeuse égal des herbes qui poussent un peu dans tous les sens et notamment plein de 
fleurs que je n'aurais pas imaginé pousser là… 
Je décide d'aller voir si c'est bénéfique aux papillons et autres abeilles. 
Jai déjà eu l'occasion de remarquer qu'il y en avait chez moi et pas au-dessus des pelouses bien 
tondues (rasées…). 
Mais y en a-t-il beaucoup? 
Le résultat est au-dessus de mes espérances! Il y environ une abeille par mètre carré et un 
papillon pour dix abeilles sur l'herbe, des abeilles sur chacun des dix ou quinze tournesols que 
nous avons plantés, et sur notre lilas en fleurs c'est une sorte de ballet multicolore où abeilles et 
papillons pullulent! Je fais quelques photos sur un tournesol et un lilas car sur les fleurs c'est 
trop difficile. Ça bouge ces bêtes-là! Pas bête… 
Bref, il semble que l'une des raisons invoquées pour la disparition des abeilles et papillons (il n'y 
pas tout simplement plus assez d'herbe et de fleurs) soit particulièrement vraie. 
Et il apparaît que si on laisse pousser de l'herbe et des fleurs, ces insectes, si important pour le 
développement de toutes les autres plantes, reviennent en très peu de temps.  



Alors en attendant que les mentalités évoluent et qu'on devienne capable de voir dans les 
herbes folles et les fleurs sauvages autre chose que des "nuisibles" à éliminer, on peut toujours 
commencer à changer en douceur et laisser un petit rond non tondu dans chaque pelouse. Ce 
sera l'occasion de montrer aux enfants (voire aux adultes encore sensibles…) le travail, l'utilité et 
la beauté des abeilles et des papillons. 
Et on augmentera par la même occasion les chances que ces enfants, plus tard, laissent leur 
chance à ces créatures.  

Laisser pousser l'herbe : un acte à la fois esthétique (si l'on sait regarder), écologique et 
éducatif.  

La suite en images.  

 

Sur un tournesol 
Avant qu'elle ne s'envole 

S'affaire une abeille 



Tournée vers le soleil.  

 

Elle a atterri ici 
Elle revolera par là 
L'abeille qui officie 

Sur la branche de lilas.  




